
Déclaration liminaire de la Formation Spécialisée du 12/10/2023

Monsieur le Président,

À la veille d'une journée d'actions contre l'austérité et  pour l'augmentation des salaires, nous ne
reviendrons pas sur nos revendications en matière de rémunération puisque - et vous n'auriez pas
manqué de nous le rappeler- ces sujets ne relèvent pas du local.

Mais  il  se  trouve  qu'en  plus  d'être  mal  payés,  beaucoup  d'agents  de  la  DGFIP,  et  tout
particulièrement de la DRFIP67, vont mal. Physiquement, psychologiquement. Et leurs conditions
de travail n'y sont pas étrangères. 
Bien loin des images souriantes dans Ulysse et des messages béats dans Alizé, la réalité dont nous
sommes ici pour témoigner est loin d'être idyllique. Ce n'est pas nous qui l'affirmons: ce sont les
agents  eux-mêmes,  via  différents  canaux:  fiches  de  signalement,  DUERP,  visites  médicales,
témoignages en ou hors HMI. Ces "maux" sont corroborés par des chiffres: ceux notamment du
TBVS. 

Et sur ce sujet, inutile de nous dire que cela ne relève pas du local ou que les marges de manoeuvre
sont faibles, ou encore que "ça ira mieux en septembre, octobre,  novembre,  décembre...".  Nous
attendons, encore et toujours, des actions concrètes, ici et maintenant. 

Rassurez-vous, nous ne déroulerons pas dans cette déclaration liminaire la liste de nos griefs. Il y a
un ordre du jour fait pour cela, et il est dense.

Nous avons donc hâte d'entrer dans le vif des sujets, ne doutant pas, évidemment, que cette séance
sera suivie d'améliorations tangibles… et qu'elles ne se résumeront pas à des formations "gérer sa
charge mentale". 


